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Nouvelles fraîches 
 

Nous avons reçu des nouvelles du 
Burkina Faso, ces dernières nous 
montrent que malgré toutes les 
difficultés traversées par les 
associations, les membres engagées 
dans ces dernières continuent un 
travail permettant à tous d’espérer des 
temps meilleurs. 
Le projet aidons nos enfants à grandir 
devrait pouvoir se poursuivre dans les 
mois et les années qui viennent et 
pourquoi pas se démultiplier à travers 
le pays car : « éduquer un peuple c’est 
le rendre responsable de son avenir » 
Travailler avec les femmes 
déplacées pour qu’elles puissent 
trouver un lieu de vie pour elles et pour 
leurs familles afin qu’elles puissent 
s’enraciner dans leurs nouveaux lieux 
de vie. Un autre projet ASFODEVH ! 
 

En RDC, dans la région ou est 
présente ASFODEVH, de très 
nombreuses coopératives se sont 
mises en place et se développent 
rapidement. Elles permettent aux 
femmes de se responsabiliser. Le 
projet des lampes solaires qui va se 
lancer dans ce pays, sera 
probablement géré dans le cadre d’une 
ou plusieurs coopératives. 
 

De nombreux autres partenariats, se 
mettent en place dans les pays ou 
ASFODEVH est présente.  
A tous, nous souhaitons de pouvoir 
développer de nombreuses activités 
pour permettre à un plus grand nombre 
de se développer, de faire grandir la 
justice et la dignité de tous. 
 

Mme Brigitte de PANTHOU 
Vice-présidente du R.A.I.  

 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS DES ASSEMBLEES NATIONALES    
 

« Echos de Burkina Faso »   
Le Burkina Faso connaît depuis quelques 
années des périodes difficiles à cause de 
l’insécurité liée au terrorisme. Cela a affecté 
nos projets,  mais nous gardons espoir avec 
la politique du gouvernement mis en place 
pour son éradication totale. Nous apportons 
notre petite contribution au développement 
de notre cher pays.  
Nous remercions tous nos amis 
d’ASFODEVH France et nos partenaires 
locaux pour leur accompagnement :  
 

1. La coordination de la suite des activités du projet « Aidons nos enfants à grandir » 
2. Renforcement des capacités et rencontres  
3. Les collectes de vivres et produits de premières nécessités aux personnes déplacées 
    de la province du Kadiogo (Rimkiéta) et dans la province du Yatenga (Bogoya) 
4. Volet partenariat 
 

1. La suite des activités du projet  « Aidons nos enfants à grandir » 
 

Ce Projet est une initiative de l’AN du Burkina Faso suite au constat lié à 
l’insécurité grandissante, liée au terrorisme, dans le pays. Cela affecte le 
monde scolaire. Les familles sont contraintes à quitter leurs villages, les 
enfants se retrouvent dans de nouvelles écoles dans les sites d’accueil. 

Ils sont parfois sujets à la stigmatisation et aux préjugés des autres élèves de la population 
hôte. Cela constitue un frein à leur scolarité. D’autres abandonnent pour se rallier aux 
camps terroristes ou au banditisme. Le projet vise à lutter contre ce phénomène à travers 
des actions d’informations, de sensibilisation pour un changement de comportement.  
Ce projet concerne les élèves de 7 à 14 ans de 4 écoles. L’activité a consisté à mettre en 
place des clubs dans à Ouahigouya et Bobo Dioulasso, former les élèves membres du 
club qui sensibiliseront les autres élèves et les parents à leur tour à travers des sketchs, des 
récitals sur les thèmes de la paix, l’inclusion sociale et la radicalisation des jeunes.  
 

Pour un budget estimé à 3637€, nous avons 
reçu 1560€ de l’ASFODEVH France que 
nous remercions au passage. Son appui 
financier nous a permis de démarrer le 
projet depuis 2022 à nos jours avec les 
résultats suivants :  
La mise en place et formation de 2 clubs 
ado dans 2 écoles du village de Bogoya   
La mise en place et formation de 2 clubs 
ado dans 2 écoles de Bobo Dioulasso 
Des séances de sensibilisation de 537 

personnes, parents d’élèves, élèves, jeunes, vieux … sur la gestion non violente des conflits 
dans les deux localités 
Des sketchs joués par les élèves sur le thème « inclusion sociale et non à stigmatisation  
     en milieu scolaire » dans les écoles ciblées et la récompense des meilleurs sketchs et   
     récitals.                                                                                                 suite page 2                                                  
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2. Renforcement des capacités et rencontres 
Rencontre d’information sur les activités de l’ASFODEVH et la formation des femmes déplacées sur comment 
entreprendre une activité génératrice de revenus (AGR) en tant que personne déplacée suite au terrorisme. 

Cette rencontre a vu la participation des personnes déplacées internes au quartier périphérique Rimkiéta de Ouagadougou. Les 
participants au nombre de 37 dont 27 femmes. La rencontre avait été initié par l’AN ASFODEVH du Burkina dans le but d’informer  

les personnes déplacées en particulier les femmes sur les activités de notre 
association et les former sur comment entreprendre une activité génératrice de 
revenus (AGR) en tant que personne déplacée interne. Ces femmes qui ont 
laissé tout derrière elles sont arrivées dans les grandes villes sans ressources et 
vivent dans l’extrême pauvreté. Elles bénéficient souvent des aides des 
bienfaiteurs, de la mendicité, de petits boulots. Suite à ce constat, nous les 
avons regroupés pour mieux comprendre leurs difficultés et c’est là qu’est née 
l’idée d’organiser une rencontre pour les sensibiliser et leur donner des 
informations sur les activités de l’ASFODEVH. Sensibilisation/Formation sur des 
thèmes : L’hygiène et assainissement, éducation financière, la gestion non 
violente des conflits, droits et devoirs des femmes et des filles 
 

Courant la période « renforcement des capacités » les objectifs sont d’outiller nos équipes à être plus efficaces dans l’exécution 
de leurs missions. On peut citer entre autres la participation aux sessions de formation organisée par les partenaires :  
Atelier par WANNPRES de renforcement des capacités des acteurs de la chaîne de valeur des produits forestiers non ligneux 
sur la transformation et la gestion de qualité des produits transformés conformément au standard de qualité en janvier 2024.     
Atelier de restitution des résultats et des acquis du projet « promouvoir l’égalité à travers l’éducation aux droits humains » 
organisé par Equitas Burkina en janvier 2024 
Participation aux Plaidoyers auprès des décideurs en faveur des femmes exclues par 
allégation de sorcellerie organisée par le comité de veuille pour un meilleur bien-être  
Participation de 2 membres de notre association à la formation de théâtre, en droits 
humains et en vidéo organisé par la compagnie théâtrale la COLOMBE et DISTINGUO 
Participation à la formation sur planification financière et l’utilisation des techniques de 
l’information et la communication (TIC) en mai 2024 
Participation au rencontre bilan du projet sur l’autonomisation économique des femmes 
rurales dans la commune de Tanghin Dassouri organisé par notre partenaire ASFUD  
 

3. Les collectes de vivres et produits de premières nécessités aux 
personnes déplacées  
La collecte de vêtements, de produits vivriers et savon a été initié par notre association 
depuis 2022 au profit des femmes déplacées internes de Bogoya. Par la suite l’initiative a été suivie à Ouagadougou où il y a un 
nombre croissant de femmes qui se déplacent de concession en concession pour demander de quoi se nourrir. Nous avons collecté 
auprès des personnes de bonne volonté, des voisins, des connaissances et ami(e)s des produits de première nécessité, vêtements, 
vivres, savon etc., au profit de 30 femmes déplacées internes dans la localité de Ouagadougou, quartier Binsghin et Rimkiéta, et de 
Ouahigouya dans le village de Bogoya au mois de mars 2024.    
 

4. Volet Partenariat : Des contacts ont été noués avec des partenaires locaux pour se mettre en synergie d’actions. 
Partenariat avec la CBDF - coalition burkinabè pour les droits des femmes et des filles - afin de bénéficier de leurs expériences 
en matière de protection, de défense des droits des femmes et des filles de plus de 20 ans. 
Notre association a noué des partenariats avec la Mairie de l’arrondissement 8 de Ouagadougou, de la Mairie de Ouahigouya  
Un partenariat est noué avec le Réseau des femmes battantes du Burkina Faso et bien d’autres organisations...  

 

Difficultés rencontrées  
La difficulté majeure est le manque de ressources financières pour mettre en œuvre 
la nouvelle stratégie qui doit permettre à ASFODEVH d’atteindre ses objectifs : 
Manque  de ressources financières pour mener les activités qui étaient prévues  
Le manque de siège et d’équipement pour notre Réseau ASFODEVH pour 
mener à bien les activités 
 

 Conclusion et perspectives  
En guise de conclusion, nous pouvons convenir que les activités de notre 

association ont été au ralenti depuis quelques temps à cause de l’insuffisance de nos finances pour la réalisation de nos projets et 
de nos activités prévues. Cependant nous pouvons observer avec satisfaction la réalisation de quelques activités avec des résultats 
obtenus malgré la situation de notre  pays. Nous poursuivons les recherches de financements pour la réalisation de nos projets. 
Nous souhaitons un siège équipé pour notre réseau 

  

Rencontre BILAN 

Formation des femmes déplacées à Bogoya  



     Formation pour le groupement coopératif de commercialisation 
          

Les coopératives de commercialisation accompagnent des populations paysannes dans le but de réduire la 
pauvreté et de renforcer le mouvement associatif coopératif dans les milieux ruraux. 
Notre association, appuyé par CAREME SUISSE, a organisé en avril 2024 un atelier de formation sur « le 

groupement coopératif de commercialisation » à Mundundu, à la section RAI-RDC Masi–Manimba, au Centre pour la 
Promotion Agropastoral de la Lukula, CEPAL/ONGD.  
L’atelier de 3 jours visait le renforcement des capacités des paysans 
agriculteurs à se structurer en mouvement coopératif. La mission de 
chaque participant était celle d’organiser et dynamiser des coopératives 
de commercialisation afin de lutter contre les désagréments qu’ils 
subissent de la part des clients. En somme, c’était bénéficier d’une 
indépendance socio-économique et réduire leur pauvreté en devenant 
financièrement fort. L’accompagnement des agriculteurs connaît une 
véritable expansion à travers les communautés paysannes et montre un 
impact très positif. 
Les problèmes que connaissent les paysannes et paysans de la République 
du Congo, ceux de la province du Kwilu et ceux de Masi-Manimba en 
particulier, non constitués en mouvement coopératif, ne sont généralement pas pris en compte dans plusieurs résolutions. Les 
autorités devraient mettre en application les mesures prises par l’OHADA et l’Alliance Coopérative Internationale, mais elles 
se focalisent sur l’application de mesures favorisant la mise en œuvre d’entreprises privées. 
Par l’approche Coopérative, les paysans peuvent mieux vivre et trouver de meilleures conditions de vie pour les communautés 
où ils vivent. 
Cette expérience des AVEC - Association Villageoise d’Epargne et Crédit - dans les milieux où elles sont implantées fait 
preuve d’entraide, de dynamisme, d’une vie associative, de mutualisation des efforts, etc. Nous pouvons déterminer que 
l’évolution des conditions des droits économiques, sociaux et culturels des paysans agriculteurs exige une formation et une 
franche collaboration avec les autorités et les services appropriés, à l’appui d’une bonne préparation  et d’un bon 
renforcement des capacités des agriculteurs. 
Par un certain nombre de modules de formation adaptés aux besoins réellement exprimés, on peut donc renforcer le 
mouvement coopératif entre les différents acteurs agricoles, et atténuer l’impact socio-financier dans son propre mode de 
vie en créant des coopératives de commercialisation. 
 

Pendant cette formation, les paysannes et paysans ont pris conscience que  : 
L’État devrait reconnaître ce statut particulier. Les coopératives sont 
des entreprises ayant non seulement un but lucratif, mais aussi un but 
social. Les coopératives contribuent au bien être des membres des 
communautés et pas seulement aux intérêts privés.  Les coopératives sont 
centrées sur l'humain et correspondent ainsi aux exigences d'ASFODEVH 
 Les membres de ces coopératives veulent demander au Gouvernement de 
mettre en place une politique nationale d'appui aux Coopératives en 

s'appuyant sur le SNCOOP (Service National des Coopératives et organisations paysannes), un département du Ministère du 
développement rural. 
Qu'il est nécessaire de mettre en place des stratégies claires, bien établies et un processus de prise de décisions 
transparent, à travers les coopératives de commercialisation qui opéreront dans une chaîne de valeurs. Ces chaînes de valeurs 
coordonnées introduisent de nouvelles opportunités pour la production et la commercialisation des produits à forte valeur. 
Dès lors que la commercialisation auprès de clients nationaux et étrangers requiert de se conformer à des exigences strictes 
en matière de qualité, certifiées par de tierces parties, les coopératives aident leurs membres à améliorer la qualité des 
produits et acquérir plus d’avantages. 
 

En ce qui concerne les lampes solaires 
Les activités marchent malgré la situation qui tarde à s’améliorer surtout du côté Est de la République. Le gouvernement vient 
d’être mis en place, mais tarde à répondre aux besoins de la population, heureusement que celle-ci a bien développé des 
mécanismes d’auto prise en charge depuis plus de trois décennies. 
A Masi–Manimba à 6heures de route par véhicule, la sécurité est garantie ; les groupes existent et sont opérationnels.  
Nous avons 120 associations parmi lesquelles il y a des coopératives, les Associations Villageoises d’Epargne et de Crédit, les 
associations des mamans vendeuses, des Groupes d’Intérêt Economiques, les associations des pisciculteurs et des 
agriculteurs, les tontines, etc. Les femmes qui mobilisent déjà de l’argent pour le compte de leurs associations seront 
capables de faire face aux remboursements échelonnés du crédit et à mener leurs activités collectives. 
Le besoin en électricité est capital et permanent ; surtout pour charger leurs téléphones,  l’éclairage de leurs ménages et 
charger leurs postes de radios. Les ¾ des villageois ont un téléphone.  

L’homme naît, grandit, évolue, se réalise 
seulement au sein d’un ensemble qui l’enrichit, 

et qu’il doit enrichir aussi. 
Hors de cette idée, hors de cette logique,  

il n’est pas d’homme. 
Seydou Badian Kouyaté 



 

Echos du Bénin 
Au Bénin, un partenariat c’est mis en route par le biais de Mélissa, cette dernière étudiante en 
alternance est allée faire un stage dans la ferme de Gustave et le centre de formation de Zinvié dont 
Luc est le responsable.  
 

Stages de demandeurs d’asile en partenariat avec JRS Welcome,  
association avec laquelle nous avons signé un partenariat 

 
Depuis plusieurs mois, l’action d’ASFODEVH 06 a pris de l’ampleur et s’est étendue sur toute la France.  
En 2024 ce sont 12 nouvelles conventions de stage qui ont été signées et qui ont permis aux demandeurs d’asile 
d’effectuer différentes initiations au travail. Ces possibilités d’accès au travail s’effectuent principalement dans des 
structures telles que  des  EHPAD, des garages, des restaurants et des ONG humanitaires. Les retours des 
responsables sont très positifs et très encourageants sur le travail réalisé. 
 

Projet d’accompagnement / autonomisation des enfants en situation de précarité  
Sur le Centre CEFODIE - Asfodevh-Bénin - Arrondissement de Zinvié-Cotonou 
 
Depuis deux années consécutives, ASFODEVH 06 s’est engagé dans le projet de parrainage d’enfants afin de les 
aider à suivre ou poursuivre une scolarité ou un apprentissage. Ces enfants sont tous issus de familles en grande 
précarité et connus du Centre pour lesquels Asfodevh-Bénin procède à une recherché approfondie sur les besoins et 
l’environnement de chacun. 
ASFODEVH 06 recherche des parrains qui souhaitent s’engager dans ce projet et fait le lien avec le Bénin pour le 
financement et le suivi des enfants ou jeunes apprentis.  
A ce jour 8 enfants sont parrainés par la France et 2 par le Bénin. 
Ce projet remporte l’adhésion de tous les participants et se révèle très positif pour ces jeunes en grande précarité. 
 

Asfodevh  
 

Enregistré sous le n° 2006/0097 DEP-ATL-LITT/SG-Assoc du 
13 mars 2006 /JO N° 10 du 15 mai 2006 p. 395 

 
AMOUSSOU 
Médard 

 
AGBAZAHOU 
Précieux 
 

 
HOUEFFA Sèlomè 
Victoria 

 
AGBAÏDO 
Hyacinthe 

 
SODOKIN Pulchérie 

 
AKPO Yan 

 
AKPO Albertine  

ZINSOU Florie 
 

AHLONSOU 
Owolabi   

 
BOSSOU Estelle 

 
Anne VILLENEUVE-BAYART et Pierre-Marie ANDRE - ASFODEVH 06 

 
Nous partageons nos tristesses et nos joies :  
  
 

Nous accompagnons nos amis ASFODEVH dans le deuil :  
Luc DAGA au Bénin pour le départ de sa maman,  
Hélène GUERITAULT pour le décès de sa belle-mère,   
François LEBOUTEUX pour la mort de son épouse    
 

Nous pensons à nos amis dans leurs difficultés : 
Les inondations dévastatrices au Tchad et dans d'autres pays africains et aussi en France 

 
ASFODEVH  262 Chemin des Cambreniers 06140 VENCE  

Tél. : 0033 (0) 02 31 82 17 35   -    E-mail : brigittedepanthou@gmail.com   -   Site : http://www.asfodevh.net                  
Photos : ASFODEVH  -  Mise en page : Maria ANDRE     

 

 


